
VISITE DE CIMES AUX USINES DE MELLE LE 15 DECEMBRE 2016 
 

Suite à notre demande par courrier du 7 novembre, une délégation de 5 membres du CA de CIMES 
a été reçue par les dirigeants de Dupont et Solvay pour faire un point sur l'avancée des travaux de 
la nouvelle station d'épuration. Cette rencontre s'est déroulée alors que des odeurs pestilentielles 
étaient le lot quotidien des Mellois. 
On se souvient de la réunion qui avait eu lieu à Saint Martin lors de laquelle il nous avait été 
annoncé qu'il n'y aurait plus de rejets odorants à compter de fin 2016, 
Certes, nous avions appris depuis que la finalisation des travaux n'aurait lieu que fin du premier 
trimestre 2017 mais nous souhaitions en avoir confirmation. 
  
Comme lors de chaque visite, nous avons été bien reçus et avons commencé notre rencontre par 
une visite du site. Nous avons vu les nouvelles réalisations et il semble que les travaux soient très 
avancés. 
 
Lors de l'entretien qui faisait suite à la visite, il nous a été annoncé qu'il était obligatoire de se 
mettre en conformité avec les normes de rejet et que l'agence de l'eau avait donné des subventions 
pour l'amélioration du milieu. Le principal objectif est en effet de diminuer de façon drastique les 
rejets dans la Légère. Les travaux pour l'amélioration du milieu iront de pair avec la diminution des 
odeurs.  
Il nous est également confirmé que tout sera réglé fin du premier trimestre 2017 et que si retard il 
y a par rapport au planning initial, c'est en raison des travaux de terrassement qui n'ont pu avoir 
lieu en début d'année à cause des trop fortes pluies. 
  
Pour ce qui est de l’épandage, il n'y en aura plus du tout car les boues seront compostées dans un 
CET de classe 2. ¨Les boues séchées seront mélangées avec des déchets verts pour terminer en 
compost. Il n'y  aura donc plus de boues produites à épandre mais les reliquats existants pourront 
l'être jusqu'à fin 2017. 
 
En ce qui concerne Mélzéar, il ne semble pas que le sujet soit beaucoup plus connu que lors de 
notre dernière rencontre et que le suivi de l'état de cet étang soit une priorité. On nous dit que de 
toutes façons, il n'y aura plus d'impact des usines au delà de la Légère et que l'étang se restaure 
naturellement. Il en est de même pour la Légère, les boues qui se sont accumulées depuis tant 
d'années finiront naturellement par se dissiper ! 
 
Voilà, le temps qui passe est bénéfique pour l'environnement, espérons que les travaux en cours le 
seront également à la hauteur de nos attentes. 
 
 
  
 


